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un© sé*» e de bo«»s 

Applicable lors de l'achat 
d'un billet d'entrée de 11 $ 
ou moins au Stade 
olympique. 

H A R V E Y ' S 

Applicable lors de l'achat 
d'un hamburger, d'un 
hot-dog, ou d'un sandwich 
au poulet. 

Ligue de 
Hockey 
Junior Majeur 
du Québec 

Applicable lors de l'achat 
d'un billet d'entrée pour une 
partie de la Ligue de hockey 
junior majeur du Québec. 

RÉSEAU 
Voyageur 
AFFILE 

Voyagez à deux pour le 
prix d'un, quelque soit 
votre destination au 
Québec sur les routes 
desservies par les 
membres participants du 
Réseau Voyageur Affilié. 

Les bons sont disponibles dans tous les supermarchés Provigo participants 
à l'achat de 25 $ ou plus 

Limite de 1 série de bons par client, par visite. 
Les conditions d'utilisation sont indiquées à l'endos des coupons. 
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DANS L E S SUPERMARCHÉS OÙ GRAND MONTREAL ET 
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GRAINS DE CHOCOLAT 
MI-SUCRÉ, AU LAIT OU BUTTERSCOTCH 
CHIPITS 

SAC DE 
1 7 5 g 

^ ^ ^ ^ 

D'HUILE DE TOURNESOL OU MAIS 
FLEISCHMANN'S • an 

•4 t 

MARGARINE DURE 
EN QUARTIER 

r 

Planta 
H. 

•52 

HUILE D'ARACHIDES 
PLANTERS 

Planters 
U 

BOUT. DE BOUT. DE 
1 litre 

. . * - - . r» ' V f ' 

CAFE MOULU 
RÉGULIER 
CHASE & SANBORN 

SAC DE 
454 g 

28 

i * 

CAFE INSTANTANÉ 
CHASE & SANBORN 

• 

POUDING INSTANTANÉ 
CHOIX DE SAVEURS 
ROYAL 

NOURRITURE POUR CHIENS 
CHOIX DE SAVEURS 
DR. BALLARD 

M t 

NOURRITURE POUR CHATS 
CHOIX DE SAVEURS 
MLLE MEW 

11 
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LES SUPERMARCHÉS 
NOUS NOUS RÉSERVONS LE DROIT DE 
LIMITER LES QUANTITÉS! 
SPECIAUX EN VIGUEUR JUSQU'AU 
SAMEDI 9 OCTOBRE 1982. 
DANS LES SUPERMARCHES OU GRAND MONTREAL ET 
SA BANLIEUE, DES LAURENTIDES, DE TROIS RIVIÈRES 
ET DE L'ESTRIE. 

LES PHOTOS NE SERVENT QU'À IDENTIFIER LA MARQUE 
DE COMMERCE DES PRODUITS ANNONCÉS CT LE TEXTE 
PRÉVAUT EN TOUTES À OCCASIONS. * 

BACON DECOUENNE 
ORDINAIRE, ÉRABLE OU ÉPAIS 
MAPLE LEAF 

SAUCISSES FUMÉES 
ORDINAIRES OU TOUT BOEUF 
MAPLE LEAF 

: feiv^&eit te* . 

mm i 9 i m l 
r lYlK. l i t : ••. î 

JAMBON CUIT 
EN TRANCHES 
MAPLE LEAF 
AUX MARCHÉS AVEC COMPTOIR 

: . OC CHARCUTERIE. 

3 

7>e • : 

79 

BOLOGNE ORDINAIRE 
EN TRANCHES OU EN MORCEAUX 
MAPLE LEAF 

1 

1 18 

JAMBON CUIT 
EN TRANCHES 
MAPLE LEAF 

SAUCISSES 
PUR PORC OU TOUT BOEUF 
MAPLE LEAF 

/LB Ik 

SOC DE PORC 
FUMÉ 
MAPLE LEAF 

VIANDES EUROPEENNES 
TÊTE FROMAGÉE, PEPPERONI, SALAMI, 
POLONAIS. MAPLE LEAF 
AUX MARCHÉS AVEC COMPTOIR 

DE CHARCUTERIE. 

13 

BATONNETS 
AU CHOIX 
MAPLE LEAF 

VIANDES CUITES, MAPLE LEAF 
BOLOGNE, SIMILI POULET, MARINADES & 
PIMENTS, VIANDES 
& OLIVES 

EMB. DE 
175 g 

i 



NOUS NOUS RÉSERVONS LE DROIT DE 
LIMITER LES QUANTITÉS! 
SPÉCIAUX EN VIGUEUR JUSQU'AU 
SAMEDI 9 OCTOBRE 1982. 
DANS LES SUPERMARCHÉS DU GRAND MONTRÉAL ET 
SA BANLIEUE, DES LAURENTIDES, DE TROISRIVIÉRES 
ET DE L'ESTIME. 
LES PHOTOS NE SERVENT QU'À IDENTIFIER LA MARQUE 
DE COMMERCE DES PRODUITS ANNONCÉS ET LE TEXTE 
PRÉVAUT EN TOUTES A OCCASIONS. 

LES SUPERMARCHÉS 
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JAMBON DANS LA FESSE 
DÉSOSSÉ, PRÊT-À-MANGER 
GENRE TOUPIE. UN BOUT 

.'AUTRE 

18 
/LB /kg 

M' 

DINDE SURGELEE 
CANADA CATÉGORIE A 
MOINS DE 12 LB OU 5 kg 

GIGOT D'AGNEAU 
SURGELÉ, DE NOUVELLE ZÉLANDE 
COMPLET OU DEMI 

48 
47 

/ k g 

CANARD SURGELE 
DU LAC BROME 
DE 4 À 5 LB 

JAMBON DEMIE-LUNE 
GENRE DINER 
PROVIGO 

/ k g 

91 
/ k g 

BOEUF À RAGOÛT 
DÉSOSSÉ 
PROVIENT DE BOEUF 
CANADA A 5 

268 

91 
FOIE DE VEAU 
EN TRANCHES 
FRAIS OU DÉGELÉ 

- kg 

/ L B 
288 

35 
/ k g 

/ L B 

JARRET DE PORC 
FRAIS OU DÉGELÉ 1 

.78 

72 
/ k g 

/ L B 

PATE DE FOIE 
ORDINAIRE OU A L'AIL 
LA DIJONNAISE 3 

l 7 8 

92 

CREVETTES. DE MATANE 
SURGELÉES 

EMB. DE 200 g ^ 

TOURTIÈRES 
LA BELLE FERMIÈRE 

/ k g 

/ L B BTE DE 450 g 

PEPPERONI 
EMBALLÉ SOUS VIDE 
DA VINCI 

MINI PIZZA 
TOUTE GARNIE 
DA VINC! 

BTE DE 
375 g 

28 

BTE DE 
520 g 

JUS DE TOMATE 
DE FANTAISIE 
HEINZ 

A 
m 

PECHES EN TRANCHES 
OU EN DEMIES, DE CHOIX 
ARDMONA 

BTE DE 
48 oz liq. 

BTE 
28 o 

PATES SURGELES 
BOEUF, DINDE OU POULET 
SAVARIN 

ENTREES SURGELEES 
BIFTECK SALISBURY, DINDE, BOEUF, 
POULET FRIT, BOULETTES VIANDE. 
SWANSON 

BTE DE 
6 oz 

GARNITURE À TARTE 
CHOIX DE SAVEURS 
VACHON 

BTE DE 540 mL 

SAUCE À PIZZA 
DOUCE OU ÉPICÉE 
CATELLI PRONTO 

BTE DE 14 oz 

GÂTEAUX 
CARAMEL, CARRÉ 
FEUILLETÉ OU 

POMME & CRÈME, VACHON 

BTE DE 6 

SAUCE 
POUR SANDWICHS 
CHAUDS 
HABITANT 

BTE DE 14 oz l iq. .59 
COCKTAIL DE FRUITS 
OU POIRES BARTLET7, DE 
CHOIX, OU PÊCHES DEMIES 
AU NOYAU ADHÉRANT 
A Y L M E R 
BTE DE 14 oz .89 

CHOCOLAT HALLOWEEN 
CHOIX DE SAVEURS 
ROWNTREE 

SAC DE 16 

POUDRE À PÂTE 
MAGIC 

HUILE D'ARACHIDES 
PLANTER'S 

CONT. DE 
450 g 

BOUT. DE . 
1 litre 

49 

CAFE INSTANTANE 
MAXWELL HOUSE 

BOCAL DE 
10 oz 

. . . . . . ;t • r -. • 

Chocolate Layer Cal 
Gâteau 

au chocolat 
13 oz 369 9 

GÂTEAUX ÉTAGES 
CHOIX DE SAVEURS, SURGELÉS 
PEPPERIDGE FARM 

BTE DE 
13 or 

3TE DE 
540 mL 

JUS D'ORANGE 
SURGELÉ, CONCENTRÉ 
KENT 

• \J/> r 

POUDINGS 
CHOIX DE SAVEURS 
LAURA SECORD 

FROMAGE 
BRICK, COLBY OU 
M0Z2ARELLA 
SCHNEIDERS 

EMB. DE 375 g 

BTE DE 
425 g 

OLIVES FARCIES 
MANZANILLA OU 
NATURE REINE 
CORONATION 

BOCAL DE 6 2 5 mL 

PAPIER D'ALUMINIUM 
12 pouces 
ALCAN 

ROULEAU DE 100 PIEDS 

BISCUITS 
TARTE AUX FRAISES 
OU LUNCH SANDWICH 
MONTMAGNY 

SAC DE 350 g 

BÂTONNETS SURGELÉS 
GOBERGE, FRITURE 
GOBERGE 
BLUE WATER 

BTE DE 24 oz 

BASE A SOUPE 
BOEUF OU POULET 
DU CHEF 

BOCAL DE 16 oz 

CAFÉ MOULU 
RÉGULIER 
CHASE & SANBORN 

CAFE INSTANTANÉ 
CHASE & SANBORN 

SAC DE 
454 g 

28 

i 
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SAC DE 
3,5 kg 

CROUSTILLES 
ORDINAIRES OU B.B.Q. 
HUMPTY DUMPTY 

COCA-COLA OU SPRITE 
BOUTEILLE CONSIGNÉE 
DE 750 mL 

PATES ALIMENTAIRES 
AU CHOIX 
PRIMO 

6/ 57 
SAC DE 

900g 

v.-.-,Vs 

Gémit Vert 

Maïs 
crème 

C A N A D A D C f^rA& 

Géant tfefl 

NiUets 

l Nq 341 I 

C A N A D A ne fH 

MAIS EN GRAINS NIBLETS 
DE FANTAISIE (12 oz), EN CRÈME (14 oz) OU 

HARICOTS VERTS ASS.. GÉANT VERT 

JUS D'ORANGE 
ORANGE MAISON 

BTEDE 
14 oz 

MOUTARDE 
PRÉPARÉE 
FRENCH'S 

BOCAL DE 500 mL 

^ 1 BOUT. DE 
1,82 litres 

DETERGENT 
LIQUIDE 
IVORY 

CONT. DE 1,5 litre 

7 

POIRES BARTLETT 
DE C.B., CANADA DE FANTAISIE 
GROSSEUR 135 

GÂTEAUX AUX FRUITS 
PROVIGO 

GROSSES BANANES 
IMPORTÉES 

CAROTTES EN BOTTES 
RÉCOLTE DU QUÉBEC 

BOUT. DE 
40 oz 

CANNEBERGES 
FRAÎCHES 

IMPORTÉES 

CEREALES 
"PEBBLES", FRUITÉES 
OU CACAO 
POST 

BTE DE 300 g 

SIROP DE TABLE 
PIEDMONT 

BOUT. DE 500 mL 

CORNICHONS, BICK'S 
MINI A L'AIL, YUM YUM EN 
TRANCHES OU MARINADES $û I Q 
SUCRÉES | U O 

BOCAL DE 750 mL M 

SAUCE AUX TOMATES 
HUNT'S 

2 .78 

MAÏS À SOUFFLER 
RÉGULIER OU AU BEURRE 
JIFFY 

BTE DE 5 oz 

NOIX DE GRENOBLES 

IMPORTÉES ^ 2 8 

149 
/LB 

JUMBO 3 
DE12oz 

RADIS FRAIS 
RÉCOLTE DU QUÉBEC 

SAC CELLO DE 16 oz 39 
SACS À ORDURES 

BTE DE V/i oz 

EN ROULEAU 
EXTRUFIX 

EMB. DE 30 

MINCEMEAT 
CROSS & 8LACKWELL 

BTE DE 16 oz 

GRAINS DE CHOCOLAT 
SEMI-SUCRÉ, AU LAIT B ~ 
OU BUTTERSCOTCH 
CHIPITS 

SAC DE 175 g 

MARGARINE MOLLE 
D'HUILE DE TOURNESOL 
OU MAÏS 
FLEISCHMANN'S 

EMB. JLOC DE 2 LB 

MARGARINE DURE 
EN QUARTIER 
BLUE BONNET 

EMB. DE 3 LB 

POUDING INSTANTANÉ 
CHOIX DE SAVEURS 
ROYAL 

PAPIER HYGIÉNIQUE 
BLEU OU OR 
DELSEY BOUTIQUE 

ESSUIE-TOUT 
CHOIX DE COULEURS 
SCOTÎOWELS PLUS 

PAPIER MOUCHOIRS 
CHOIX DE COULEURS 
KLEENEX 

BTE DE 
99 g 

21 1 EMB. DE 
4 ROULEAUX 

79 
i 

il 

EMB. DE 
2 ROULEAUX 

i 

29 
BTE DE 
100 

4 

59 

le scrv lec de vaksc l le 

D'une fine élégance 

et de très haute 

qualité. 

Offre promotionnelle 
exclusive* aux 

Supermarchés Provigo 
en vigueur 

jusqu'au il avril 1983, 

_UI UWMMOO mm 

rotfiqo 
M « .* Martine il* commerce de 
l'rmtgu 1 iu VtiMp) (Deta i l ) 
lu. tiMgef Inscril 

t. 
4 w * l « * H r nhHI I É K I Maf ••lia i ' l 11 
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nozzamtta, 
çhte verts 

NON-SUCRE, PAMPLEMOUSSE 
OU ORANGE 
OASIS 

CONT. DE 1 litre • CELLO DE 225 g 

ASPERGES 
COUPÉS DE CHOIX PROVIGO 

THON PALE 
EN MORCEAUX 
STAR.KIST 

BTE DE 6,5 oz 

CEREALES 
AVOINE, MIXTE OU SOBEE 
PABLUM 

BTE DE 227 g 

FROMAGE À TARTINER 
CHEEZ WH1Z 
KRAFT 

BOCAL DE 500 g 

BTE DE 12 oz 

SARDINES 
BRISLING 
MILLIONNAIRE 

BTE DE 100 g 

JAMBON CUIT 
BURN'S 

BTE DE 1,5 LB 

FROMAGE FONDU 
VELVEETA 
KRAFT 

BTE DE 500 g 

GARNITURE 
À TARTE, CITROUILLE 
E.D. SMITH 

HUILE DE TOURNESOL 
SUN QUEEN 

BOUT. DE 1 litre 

FROMAGE 
À TARTINER 
INGERSOL 

CONT. DE 500 g 

FROMAGE CHAMOIS GRUYERE 
12 PORTIONS 
CANADA PACKERS 

BTE DE 8 oz 

BTE DE 19 oz • 

FRICOT AU BOEUF 
ASSORTI 
BETTY CROCKER 
FORMATS VARIÉS 

TARTE AUX POMMES 8" 
SURGELÉE 
FARM HOUSE 

BTE DE 24 oz 

MÉLANGE À SOUPE 
POULET & NOUILLES 
UPTON 

EMB. DE 2 env. 

SIROP D'ERABLE 
CITADELLE 

BTE DE 540 mL 

EAU MINERALE 
ST-YORRE 

BOUT. DE 1 litre 

PATE DE TOMATE 
CATELLI 

BTE DE 5-1 2 oz 

MARGARINE 
LACTANTIA 

BROCOLI SAUCE FROMAGE 
CHOUX FLEUR SAUCE FROMAGE 
255 g OU HARICOTS VERTS 
CHAMPIGNONS STOUFFER'S SURGELÉ 
BTE 269 g 

' •rUM\if&iWM&''f''M* • •:• •• 

CEREALES 
"CHEERIOS" MIEL & NOIX 
GENERAL MILLS 

BTE DE 400 g 

à 

BISCUITS 
SOCIAL THÉ 
CHRISTIE 

BTE DE 400 g 

w r 

F f / • 

W S" / 

% " ' V s , , 

MIEL 
LIQUIDE 
DOYON 

BOUT. DE 12 oz JARRE DE 500 g 

SAUCE BRUNE 
DINDE. CHAMPIGNON OU OIGNON 
FRENCH'S 

EMB. DE 1 env. 

SAUCE POUR COTES LEVEES 
ASSORTIE 
V H 
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SAUCE 
AUX POMMES, SOCTIAN GOLD 

G E L É E 
POUDRE ASSORTIE 

30* esç 

BTE DE 19 oz 

POULET À L'ANANAS 
OU CÔTES L E V É E S DE PORC À L 'AIL SEC 
WONG WING 

BTE DE 12 oz 

DINERS POULET FRIT 
BOEUF OU DINDE 
SURGELÉS 
SWANSON 
BTE DE 11,5 oz 

NOURRITURE POUR CHIENS 
DOG CHOW 
PURINA 

SAC 16 kg 

JUS DE CITRON 
RECONSTITUÉ 
REALEMON 

BOUT. DE 225 ml 

^•II I- ITP' ' 

SAVEUR SttAUlK 
A 

MHiÛNt&nW'tte Wl Ht 0HTIA rw*. Ars* 
SVK/SMAr* r*M:*tt:*CHSt AM* At.vfa 

BISCUITS " B R E A K T Y M E " 
CHOCOLATERIE, NOIX COCO. RAISIN 
ARACHIDES OU FARINE D'AVOINE 
DARE 
SAC D E 400 s 

CAFÉ MOULU SOUS VIDE 
RÉGULIER, CAFETIÈRE FILTRE 
FILTRE MATIC 
MAXWELL HOUSE 
BTE DE 454 s 

CONCENTRE DE LEGUMES 
BOVRIL 

BOUT. DE 250 mL 

COCKTAIL 
MOTT'S CLAMATO 

BTE DE 48 oz lia. 

I 

S* 

MAÏS EN CRÈME DE FANTAISIE 
HARICOTS VERTS ASSAISONNÉS 
HARICOTS JAUNES COUPÉS DE FANTAISIE 
POIS & CAROTTES DE CHOIX, CEL MONTE 
BTE DE 10 oz liq. 

GHERKINS SUCRES 
RF.b'JLIESS 
C O P J N A n O N 

SuCAt. D". 375 ml 

SAVON DE TOILETTE 
IRISH SPRING 

13 EMB. DC 3 REG. 

SACS A DECHETS 
FOYER & JARDIN 
GLAD 

EMB. DE 5 

HUILE VEGETALE 
CRISCO 

BOUT. DE 1,5 litres 

COSNICHCNS A L'ANETH 
RÉGULIERS 
PR0VIG0 

BOCAL DE 750 mL 

BROSSE A OENTS 
ORAL B 

UNITE 

BALAI 
• 'SWEEP KING" 
O-CEDAR 

L'UNITÉ 

MACÉDOINE 
DE CHOIX 
PROVIG0 

BTE DE 19 oz liq. 

JUS DE TOMATE 
D E FANTAISIE 
PROVIGO 

EMB. DE $ BTES 5 oz 

SAVON EN CREME 
BLANC, BLEU OU BRUN 
JERGENS 

CONT. DE 350 mL 

NETTOYEUR 
À VITRES. EN AÉROSOL 
BON AMI 
i * 

CCNT. DE 425 g 

BISCUITS "WAGON W H E E L S " 
CHOC0LAT OU DOUBLE CHOCOLAT 
WESTON 

BTE DE 350 g 

POIS VERTS 
ASSORTIS DE FANTAISIE 
DEL MONTE 

BTE DE 10 oz liq. 

JAVEL CONCENTRE 
PARFUM FRAICHEUR 
JAVEX 

CONT. DE 3,6 litres 

PILES 
2 1 6 B P 9 V O L T S ( E M B . D E 1 ) 
1 0 3 5 B P , 1 0 5 0 B P , ( E M B . D E 2) 
E V E R E A D Y 
E M B . D E 1 O U 2 

LAIT EVAPORE 
CRINO 

BTE DE 3S5 mL 

DENTIFRICE 
RÉGULIER, À LA MENTHE OU EN GELEE 
CREST 

TUBE DE 150 mL 

NETTOYEUR DE TOILETTE 
AUTOMATIQUE 
BLEU MATIC 

CONT. DE 525 mL 

DÉSODORISANT À BILLE 
PARFUMÉ OU NON PARFUMÉ 
GILLETTE UNI SEC 

CONT. DE 50 mL 

BISCUITS HARNOIS 
GÂTEAU ROYAL 
DAD'S 

BTE DE 400 g 

RINCE-BOUCHE 
CEPACOL 

CONT. DE 3 LB 

SERVIETTES 
RÉGULIÈRES OU DÉSODORISANTES 
KOTEX UGKTDAY'S 

BTE DE 30 

LITIERE 
POUR CHATS 
SAULAR 

SAC DE 10 kg 

NOURRITURE POUR CHATS 
CAT CHOW 
PURINA 

BTE DE 1 kg 

MINI SERVIETTES 
RÉGULIÈRES OU DÉSODORISANTES 
JOHNSON STAYFREE 

BTE DE 10 

NEO CITRAN 
A 

EMB. DE 10 env. 

BRIQUET 
AU BUTANE 
BIC 

NETTOYEUR LIQUIDE 
AU PIN 
LESTOIL 

BOUT. DE 800 mL 

NETTOYEUR POUR LE FOUR 
EN AÉROSOL 
RÉGULIER OU LA NUIT 
EASY OFF 
CONT. DE 400 g 

F R O M A G E 
MOZZARELLA, PROVIGO 

BOULE DE 340 g 

DETERSIF 
POUR LAVEUSE AUTOMATIQUE 

- 8 9 
BTE DE 4,2 kg 

NOUS NOUS RÉSERVONS L E DROIT DE LIMITER 
LES QUANTITÉS. SPÉCIAUX E N VIGUEUR 
JUSQU'AU SAMEDI 9 OCTOBRE Ï982. 
D A N S L E S S U P E R M A R C h É S O U G R A N D M O N T R É A L E T SA 
B A N L I E U E . DES L A U R I N T I D E S , O E T R O I S - R I V I É R E S E T D E L ' E S T H I E 
U S P H O T O S N E S E R V E N T Q U ' A I D E N T I F I E R L A M A R Q U E D E 
C O M M E R C E D E S P R O D U I T S A N N O N C É S E T L E T E X T E P R É V A U T E N 
T O U T E S O C C A S I O N S . 

LES SUPERMARCHES 
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Jane Fonda, une 
héroïne de notre temps 

Le livre de Thomas Kiernan « Jane Fonda : une 
héroïne de notre temps » , dont nous publions des 

extraits, retrace les grandes lignes d'une vie qui est le 
reflet des agitations et des remous de notre époque. Il 
examine l'enfance troublée de Jane, marquée par la 
séparation de ses parents et le suicide de sa mère, sa 
liaison tapageuse avec Roger Vadim, et son image de « 
petite chatte » sensuelle, précédant son intrusion sé­
rieuse dans le radicalisme politique. 

Sa carrière cinématographique — souvent moins 
mouvementée que sa vie elle-même - et le nouveau vi­
sage que le public découvrit hors de l'écran, à travers 
les prises de position et les tribulations de la militante 
politique longtemps violemment critiquée font mainte­
nant place à l'image d'une femme mûre, à l'esprit ou­
vert, qui a su gagner l'estime du public. 

En fév r i e r 1948, sur 
Broadway, c'est la pre­

mière de « Mister Roberts » 
et, immédiatement, c'est 
un succès. Robert Fonda 
triomphe, et les places s'ar­
rachent pour deux ans à 
l'avance. Dans l'esprit de 
sa femme, Frances, une so­
lution s'impose: déména­
g e r de Ca l i fo rn i e dans 
l'Est, avec les deux enfants 
du couple, Jane et Peter. 
Au milieu de l'été, la famil­
le vient s'installer à Green­
wich, clans le Connecticut. 

Pour la petite Jane Fon­
da, c'est un dépaysement 
total. Elle doit dire adieu à 
la liberté dont elle jouissait 
en Californie, abandonner 
son costume de l'Ouest et 
se plier aux règles étranges 
qui régissent la vie et les 
manières de la classe bour­
geoise de la Nouvelle-An­
gleterre. Sa mère, qui a 
choisi de s'installer tout 
près de sa famille, l'oblige 
à s'habiller spécialement 
quand il y a des visiteurs. 

Pour Henry Fonda, le 
succès a changé beaucoup 
de choses et a élargi, entre 
lui et sa famille, un fossé 
qui peut-être existait déjà, 
même si Frances refusait 
d'en tenir compte dans ses 
efforts pour sauver leur u-
nion. 

Après un an au Connecti­
cut, la décision de déména­
ger prise oar Frances ap­
paraît de plus en plus discu­
table. Henry vient de moins 
en moins souvent visiter sa 
famille, et des rumeurs cir­
culent au sujet d'une liai­
son qu' i l aurait, à N e w 
Y o r k , avec Susan Blan­
chard, belle-fille du compo­
siteur Oscar Hammerstein. 

C'est juste avant son dou­
z i è m e anniversa i re que 
Jane apprend de son père 
que lui et Frances ne s'en­
tendent pius et vont divor­
cer. C'est à moitié vra i . 
Frances n'est pas du tout 
d'accord avec cette déci­
sion. Son malheur devient 
détresse. Jane a déjà cer­
taines idées sur les avanta­
ges que des enfants peu­
vent tirer de parents sépa­
rés, par le témoignage d'un 
de ses petits camarades, et 
elle vérifiera la justesse de 
ces jugements enfantins un 
certain nombre de fois, in­
vitée par son père à New 
York, et menant la grande 
vie avec lui pour quelques 
week-ends. 

Pendan t ce t e m p s , 
Frances tombe malade et 
une dépression nerveuse 
l'oblige à entrer dans une 
clinique psychiatrique pri­
vée. C'est là qu'elle se sui­
cidera et sera découverte 
un matin dans sa salle de 
bain, baignant dans son 
sang. 

Sa grand-mère maternel­
le, Sophie Seymour, tout 
c o m m e son p è r e , 
préféreront ne pas donner 
de détails aux jeunes en­
fants. Pour eux, elle sera 
morte d'une crise cardia­
que. Peter, qui n'a que 10 
ans, n'accepte pas la mort 
de sa mère. Jane, qui perd 
petit à petit sa gaucherie de 
fillette, continue ses études 
à l 'Académie Greenwich. 
Elle devient jolie, même si 
elle est, à cette époque, un 
peu boulotte. Ce n'est que 
plusieurs mois après la 
mort de sa mère que Jane, 
par hasard, en compagnie 
d'une de ses camarades de 
classe, tombera sur un arti­
cle racontant le suicide de 
Frances . E l l e lira toute 
l'histoire mais n'en parlera 
jamais. 

La liaison 
avec Vadim 
C'est en 1963, en France, 
que Jane Fonda devient cé­
lèbre . E l l e tourne alors 
dans le film « Joy House •, 
avec Alain Delon. À ce mo­
ment-là, Roger Vadim pré­
pare une deuxième version 
d'un vieux classique du ci­
néma français, « La Ronde 
» . Vadim veut profiter de la 
permissivité naissante face 
à la nudité dans les films 
pour refaire cette histoire 
comique tournant autour 
du sexe. Quand il voit l'im­
pact qu'a Jane Fonda sur le 
public français, il décide de 
l'ajouter à sa distribution. 

Pour Jane, c'était une pé­
riode de remise en ques­
t ion. E l l e se posai t des 
questions sur tout ce que 
son éducat ion lui ava i t 
laissé. La théorie de Va­
dim, selon laquelle la déca­
dence n'est pas dans une 
plus grande libération de la 
sensualité mais dans les 
moeurs conventionnelles, 
lui apporta un appui dans 
son besoin de révolte contre 
ce qu'elle considérait com­
me l'hypocrisie de la socié­
té. 

Son rôle dans « La Ronde 
» faisait que Jane passait le 
plus c la i r de son temps 
dans un lit. Elle y parta­
geait son temps entre son 
amant et son mari. Très at­
tentif aux moindres détails, 
Vadim, le metteur en scè­
ne, investit beaucoup de 
son temps à corriger lui-
même l'accent de Jane, le 
film étant tourné en fran­
çais, puis à lui apprendre 
les subtilités et les techni­
ques des ébats amoureux. 
Les techniciens en studio 
affirment qu'ils ont suivi, 
durant tout le tournage, les 
p r o g r è s de l ' h i s to i re 
d 'amour entre Vadim et 
Fonda. Jane se montrait 
une élève extrêmement ar­
dente et passionnée. 

Alors q*ie leur liaison de­
meurait secrète, à la sortie 
du film, la presse française 
saluait Jane comme « la BB 
(Brigi t te Bardot) Améri ­
caine » . Mais, à son retour 
aux Etats Unis, son nom 
était encore relié à celui 
d'Alain Delon et elle ne dé­
mentait rien. 

A son retour en France, 
elle s'installe avec Vadim, 
découvre St-Tropez, et ef­
fectue un voyage à Moscou, 
où Vadim veut retrouver la 
trace de ses ancêtres. Là, 
elle découvre que la propa­
gande américaine au sujet 
de la Russie ne correspond 
pas à la réalité, comme à 
St-Tropez elle a découvert 
une façon de vivre et de 
s'exprimer que son éduca­
tion très puritaine lui avait 
interdite jusqu'alors. 

Barbarella 
Ce que les Français appel­
leront la « liaison dangereu­
se » sera effectivement tu­
multueuse. Aux États-Unis, 
une série de photos d'elle, 
la montrant fort peu vêtue, 
est publiée dans Playboy. 
Jane intente une poursuite. 
En même temps, elle et Va­
dim tentent d'intéresser les 
studios d'Hollywood à une 
version filmée d'une bande 
dessinée française genti­
ment erotique et gamine, « 
Barbarella » . 

Pour Vadim et Jane, le 
temps était venu de tourner 
un film qui nierait et rejet­
terait le sens chrétien du 
péché et célébrerait, en le 
légit imant, l 'érot isme. « 
Barbarella » était le véhi­
cule idéal et Paramount ac­
cepta de financer le film, 
qui serait produit par Dino 
de Laurentiis. L e tournage 
serait effectué en France 
et en Italie. 

À sa sortie, le film allait 
attirer le grand public mais 
les critiques, aux États-
Unis, le traitaient comme 
un navet de la pire espèce. 
Pour Jane Fonda, le rôle 
avait été le plus difficile à 
tenir de toute sa carrière. 
Elle s'en tira en tournant le 
dos à une interprétation 
surréaliste du personnage. 
El le fut résolument elle-
m ê m e , plus A m é r i c a i n e 
que nature et même « tarte 
aux pommes » . 

Même si Jane avait joué 
les premières séquences de 
« Barbarella » complète­
ment nue — les titres ayant 
été judicieusement placés 
par la suite — elle a tou­
jours refusé d'être considé­
rée comme un « sex symbol 
» , un genre qui, selon elle, 
relève de la caricature. « Je 
ne le serai jamais, dit-elle, 
parce que je crois en une 
approche honnête du sex< 
et du corps humain » . C« ît<* 
recherche homi^lo appl. 
quée à tous les sujets allait 
lui attirer de nombreux en­
nuis. 

Jane n'avait pas seule­
ment des idées sur son mé­
tier et sur le sexe. Ses pro-
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Jane Fonda, au moment de son incarcération. 

pos sur sa découverte de 
Moscou avaient été ignorés 
des journal is tes amér i ­
cains. L'un d'eux dira: « Ce 
que les Amér ica ins vou­
laient savoir, c'étaient les 
détails sur sa vie sexuelle. 
Si nous avions publié ses 
propos sur la Russie, ses 
films n'auraient plus eu au­
cun succès commercial » . 
Pourtant, cette expérience, 
jointe à l'entrée des États-
Unis dans le conflit du Viet­
nam — c'est l'époque des 
incidents du Golfe du Ton­
kin — lui font découvrir 
qu'elle a, aussi, des opini­
ons politiques précises et 
même radicales. 

L'arrestation 
Arrêtée par les douaniers 

américains pour trafic de 
drogue, Jane Fonda allait 
connaître la prison — peu 
de temps, il est vrai — et un 
procès retentissant. E l le 
était accusée de trafic mais 
aussi d'assault. Son avocat, 
Mark Lane, allait finir par 
faire dire à l'unique témoin 
du ministère public qu'il 
avait donné un coup de télé­
phone à Washington lors de 
l'arrestation de Jane. 

Il n'en fallait pas davan­
tage pour laisser entendre 
que le nom de Jane figurait 
sur une liste noire du gou­
vernement Nixon-Agnew, 
avec ceux des activistes op­
posés à la guerre du Viet­
nam. Dénonçant les bruta­
lités dont auraient été vic­
times les femmes qu'elle 
avait vues en prison, l'en­
gagement américain dans 
la guerre du Vietnam et ap­
portant son appui verbal 
aux Black Panthers, Jane 
allai t donner des confé­
rences sur les campus uni­
ve r s i t a i r e s , i m m é d i a t e ­
ment après avoir obtenu 
une libération sous caution 
et a lors m ê m e que son 
procès n'était pas encore 
instruit. 

La réaction des média à 
ces activités devait cepen­
dant la décevoir : les jour-
neaux conservateurs, et 
même des libéraux, mini­
misaient l 'importance de 
ses auditoires. Alors que 
des témoins dignes de foi 
déclaraient avoir vu des 
foules nombreuses et en­
thousiastes assister aux 
discours de l'actrice enga­
gée, les reportages faussés 
allaient marquer le début 
d'une campagne de presse 
négative pour Jane Fonda. 
Et peu de gens eurent le loi­
sir d 'apprendre que les 
charges portées contre elle 
avaient fait l 'objet d'une 
ordonnance de non-lieu. 

En 1971, Jane remporte 
un Academy Award pour 
son rôle dans le film « Klute 
» . C'est à la demande de 
son père, Henry Fonda, 
qu'elle ne profitera pas de 
la tribune qui lui est offerte 
en remerciant le jury pour 
se lancer dans l'exposé de 
ses idées politiques. L'ar­
gument de son père est 
qu'elle sera plus efficace 
en se taisant, tout le monde 
connaissant ses opinions. 
Et c'est effectivement ce 
qui se passe. 

Avec cette découverte, 
Jane va légèrement chan­
ger son s ty l e . Ma i s ses 
idées demeurent les mêmes 
et elles vont même êt re 
renforcées par sa rencon­
tre avec T'>m Kayrion, un 
organisateur pacifiste qui 
aura une Influence profon­
de sur ses idées politiques 
et sur sa vie. 

Un des plus brillants thé­
oriciens et organisateur du 
mouvement des droits ci-
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vils et du pacifisme, il est 
interdit à Hayden de quit­
ter les États-Unis. C'est 
Jane qui ira à Hanoï et qui 
visitera le pays ennemi, le 
Nord-Vietnam. Accusée de 
trahison par deux représen­
tants républicains, Jane ré­
pondra : « J'ai pleuré tous 
les jours quand j 'étais au 
Vietnam. J'ai pleuré pour 
l ' A m é r i q u e . Les bombes 
tombent sur le Vie tnam, 
mais c 'est une t r agéd ie 
américaine. Qui est le traî­
tre? » 

Jane Fonda ne joue plus. 
Elle est convaincue. Elle 
v o y a g e r a beaucoup , en 
compagnie de Hayden, à 
Stockholm, à Paris et, en­
fin, en République domini­
caine pour y divorcer rapi­
dement de V a d i m . E l l e 
épousera ensuite Hayden, 
abandonnant progressive­
ment ses appa r t emen t s 
confortables pour de plus 
pauvres, jusqu'à en arriver 
à vivre, dans un quartier à 
l 'ouest de L o s A n g e l e s , 
dans ce que son père appel­
lera un « taudis » . Ce n'est 
pas une question de choix, 
c'est une nécessité. Ses ac­
tivités pacifistes èt celles 
de Hayden lui ont coûté tout 
ce qu'elle possédait, elle 
n'a plus le sou, mais elle 
continue. 

La nouvelle 
Jane Fonda 

A p r è s le W a t e r g a t e , 
après la fin peu glorieuse 
pour les États- Unis de la 
guerre du Vietnam, le pays 
se retrouve dans la confu­
sion, désorienté et fatigué. 
Il n'y a plus de place pour 
les activistes comme Jane 
et son mari, Tom Hayden. 
C'est le moment que choisit 
celui-ci pour se lancer dans 
la politique officielle. 

Désormais, Jane, quand 
elle est invitée à participer 
à une émission de télévi­
sion ne parle plus des Black 
Panthers ou du Vietnam. 
Elle traite de factures de 
chauffage, de garderies, de 
loyers, de sexisme au tra­
vail. Elle retrouve l'appro­
bation des femmes améri­
caines, et leur estime. Elle 
a un enfant. Elle va se re­
trouver sur la liste des 10 
femmes les plus admirées 
des États-Unis. 

En 1976, elle rencontre 
Vanessa Redgrave, une au­
tre act iv is te de gauche. 
Elles tournent ensemble « 
Julia » , à Vienne, l'histoire 
d'une gauchiste des années 
30, mêlée à la lutte contre 
les nazis. Ce film permit à 
Jane Fonda de mesurer le 
degré d'exaspération que 
ses attitudes passées pou­
va i en t a v o i r eu sur les 
autres. Vanessa Redgrave 
était la championne exas­
pérées» d'une cause: celle 
de la libération de la Pales­
tine. 

Devenue modérée dans 
ses prises de position politi­
que, Jane Fonda, qui a eu 
40 ans en 1977, a conservé 
son caractère entier et vo­
lontaire. Elle qui a fumé et 
consommé toutes sortes de 
choses est devenue du jour 
au lendemain une non-fu­
meuse; elle suit une diète 
sévère sans effort et fait de 
l'exercice. Et elle continue 
de tourner des films pour 
prouver, dit-elle, qu'elle est 
c a p a b l e de su rmon te r 
toutes les controverses. 

Mais comme, pour elle, il 
s'agit encore une fois d'une 
prise de position politique, 
on peut s ' a t t endre à 
d'autres manifestations du 
phénomène culturel qu'est 
Jane Fonda. 

1 ) 


